
FIN DU MONDE, FIN DU MOIS, MÊME COMBAT
C'est à la fois un éditorial et une critique du livre Pour un soulèvement écologique. J'en 

ai entendu parler par hasard, par quelqu'un qui était persuadé qu'on avait déjà évoqué Camille 
Étienne dans la Plaque tournante. 


Dans la partie "critique de livre", je vais mettre en avant ses nombreux points positifs. 

-Tout d'abord son titre. Ras-le-bol de ces discours pleurnichards qui nous décrivent des 

situations abominables (mais vraies) et des problèmes dramatiques (bien réels), mais dont la 
conclusion est que, pour en sortir, il faut demander aux responsables de ces dégâts de mener 
une autre politique (ou de changer quelques têtes) sans s'attaquer au système et à la logique qui 
ont créé ces situations. Ça revient à demander aux icebergs de sauver le Titanic. Changer 
vraiment les choses nécessite une mobilisation importante, c'est à dire un soulèvement. 
Autrement dit, ce ne sont pas les bulletins de vote qui vont changer les choses ; c'est d'ailleurs 
ce que rappelle l'auteure : "Les femmes n'ont pas acquis le droit de vote en votant".


-Ça nous change aussi que dans ce livre, on ne jette pas la pierre à ceux qui sont bien 
obligés de rouler en voiture (parce qu'ils ne peuvent pas faire autrement) et qui ne peuvent pas 
manger bio (parce que ça coûte trop cher). Autrement dit, "opposer l'écologie au peuple, c'est 
s'assurer d'empêcher le soulèvement collectif". Changer l'avenir de notre monde n'est pas une 
affaire individuelle, qui consisterait à respecter une liste de contraintes, chacun dans son coin. Un soulèvement, c'est un 
mouvement collectif, pour défendre des intérêts communs, et il ne s'agit pas de se mettre à dos la moitié de la population !


-Son discours n'est pas décroissant. Elle explique clairement que vivre, c'est polluer, et que la voie de la décroissance 
mènerait à organiser la disparition de tout ou partie de l'humanité ! Alors que nous pourrions tout à fait vivre correctement, de 
façon équilibrée, dans un monde géré rationnellement, c'est-à-dire intelligemment.


-J'aime bien aussi son coté "je ne veux pas vous faire peur en vous parlant de l'avenir, car c'est le présent qui est déjà 
catastrophique" ! Mais ça ne l'empêche pas de dire aussi que l'avenir prévisible sera pire encore si rien ne change : "Les morts 
liées aux canicules et aux catastrophes naturelles augmentent chaque été, ce sera sans doute bientôt la première cause de 
mortalité dans le monde". Surtout avec les déplacements de population qui vont obligatoirement survenir, suite aux 
changements climatiques...


-Camille Étienne dénonce le fait que les 63 milliardaires français émettent autant de gaz à effet de serre que 50% de la 
population française, et elle écrit vers la fin de son livre : "Il s'agit de reprendre collectivement le pouvoir face à cette poignée de 

personnes qui ont tout et décident de tout". On ne saurait mieux dire.

	 Ceci dit —et on rentre dans la partie éditoriale— il manque à ce discours 
quelque chose de fondamental : qui va se soulever, et comment ? L'histoire est 
pleine de soulèvements qui n'ont pas vraiment changé la société. On entend 
souvent dire "il faudrait un nouveau Mai 68", mais de ce soulèvement là, vraiment  
extraordinaire, nous sommes ressortis avec la même société, juste un peu moins 
étriquée. La même classe sociale continuait à posséder toutes les richesses et à 
gérer la production selon la même loi du profit. Alors il faut comprendre la 
dimension historique des luttes contre le capitalisme, et analyser pourquoi les 
révoltes du passé n'ont pas réussi à renverser la domination capitaliste.
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	 	 UNE SEULE HUMANITÉ


	 On a longtemps parlé de races différentes dans l'humanité. Mais les progrès de la 
génétique ont montré que l'essentiel du programme de construction de l'espèce humaine est 
identique pour tous les humains. Nous avions fait un montage sur ce sujet, qui s'appelait 
"Noir, jaune, rouge ou blanc". Voici à présent la saison deux de ce montage, qui cherche à 
comprendre d'où viennent les (petites) différences génétiques collectives, c'est à dire portées 
par la quasi totalité de certains groupes d'humains... mais pas par leurs voisins. 

	 Il est possible d'adapter le niveau de cet exposé en fonction des âges et du niveau de 
connaissance des groupes. Si vous souhaitez une projection dans une structure du social, 
c'est possible ! Joignez nous par mail.


ANNONCE À TRÈS COURT TERME : Une projection en avant première est prévue ce dimanche 4 février à 18h à Pantin. 
Si l'un ou l'autre veut se joindre à nous pour cette séance spéciale, il faut réagir vite (par retour de mail) !

La rubrique scientifique

suite au verso



	 Les rencontres du Papotin sont célèbres depuis qu'elles passent 
sur France 2. Même Macron a eu droit à son interview décalée, faite par 
ce groupe de journalistes autistes, qui posent des questions très 
pertinentes.

	 La vidéo Les mercredis du Papotin, dont vous trouverez le lien 
sur notre site (rubrique l'actualité du mois) est historique. Elle retrace les 
débuts de cette aventure extraordinaire. L'idée de départ était de réunir 
régulièrement un comité de rédaction, autour de Driss, dans les locaux de 
l'hôpital de jour d'Antony, et avec l'impulsion de Gilles Roland-Manuel, 
pour rédiger un journal : le fameux Papotin. Et ce qui se déroule sous l'oeil 
de la caméra, lors de ces comités de rédaction, est merveilleux et 
surréaliste. Les jeunes, venus de 13 structures des environs d'Antony 
(CAT, foyer, Hôpital de jour...), ont amenés leurs textes pour le journal, et 
Driss les lit avec une sensibilité superbe. Le but de la démarche, c'est que 
ces jeunes accèdent à cette culture, pour laquelle ils ont manifestement 
une grande attirance.

	 Les interview de personnalités —qui ont pris une si grande 
importance aujourd'hui— sont déjà présentes, et on voit défiler avec 
plaisir Howard Buten, Daniel Pennac, Barbara, Renaud, Cédric Villani, 
Frédéric Mitterrand, Jacques Attali, Anne Hidalgo, et même Sarkozy, qui 
est inattendu et presque sympathique dans cet exercice. Tous ont 20 ans 
de moins, et leur façon d'aborder les participants au comité de rédaction 
est très révélatrice.

	 Il est intéressant aussi d'observer la convergence entre les 

différentes structures dans la mise en 
oeuvre de cette démarche pédagogique. 
Certains de ces jeunes participeront 
d'ailleurs ensuite à l'aventure de Percujam, 
d'autres seront partie prenante des 
Chapiteaux turbulents... 

	 C'est ce courant pédagogique qui a 
inspiré, dès l'origine, les idées développées 
dans La Plaque tournante, et cette vidéo 
nous touche beaucoup.

A ce jour la l iste de diffusion de la Plaque tournante comporte
1673 adresses mail.  N’hésite pas à envoyer de nouvelles adresses 
pour élargir cette liste ! Rédaction de la Plaque tournante et donc 

toute responsabilité assumée :  Marcel Gaillard
Pour nous joindre, écrire à pourletravailsocial@orange.fr

Notre site

https://www.pourletravailsocial.org

On y trouve tous les anciens numéros


et beaucoup d’autres documents.

Les documents du mois
(sur notre site, rubrique actualité

du mois de janvier) :
- Les mercredis du Papotin
- Coup de sang légitime (Waly Dia)
- Deux articles sur les ultra riches...
- Vidéo de présentation du livre 
de Camille Étienne
- Découvrez le compte Twitter de Lyès Louffok
- Esclavage moderne à Chronopost
- L'hypocrisie de la loi immigration
- Journal Atypique 
Le Papotin N° 22-23
- Coups de fouet en Iran pour refus 
de porter le voile
- et deux petits clins d'oeil :

on marche sur la tête
début des cours d'empathie à l'école

Les forces qui s'affrontent dans la société actuelle, ce sont des classes sociales. Et les 63 milliardaires français, ou plutôt les 
2700 milliardaires de la planète sont le coeur d'une couche sociale qui possède et organise toute la société. Cette classe est capable 
de détruire la planète, et de la mettre à feu et à sang, par les guerres, et aussi de démolir les vies humaines quotidiennement, par une 
exploitation toujours plus féroce. Ce n'est pas parce qu'ils sont "méchants", ou "ne se rendent pas compte", mais la logique de la 
propriété privée des richesses collectives, et l'absurdité de la concurrence, mène obligatoirement à ces conséquences désastreuses.


L'autre classe sociale, constituée de l'immense majorité de la population, va devoir s'organiser, pour arracher le pouvoir 
à cette poignée de personnes qui ont tout et décident de tout pour reprendre l'expression de Camille Étienne. Et ça commence 
par ceux qui créent les richesses, sur les lieux de travail, et qui sont les seuls à pouvoir décider de les produire... ou pas. Ils sont 
les seuls à pouvoir contrôler la production, décider de la planifier, de fraterniser avec les prétendus "concurrents", en s'alliant 
avec ceux qu'on leur présente comme des "ennemis" parce qu'ils n'auraient pas la bonne nationalité.


Il faut se libérer de tous ces schémas qu'on nous a mis dans la tête depuis notre enfance, et qui nous présentent une 
histoire de France peinte en rose, un monde soi-disant "libre", une société de "grands hommes", qui lutteraient contre de 
méchants "dictateurs" ; une histoire qui valorise des "nations" qu'il faudrait défendre au péril de notre vie... 


	 Pour surprendre le lecteur, la conclusion va porter sur l'éducation !  Les idées développées ci-dessus concernent 
tout le monde. Chacun peut militer pour défendre les idées de 
soulèvement —pas seulement écologique— expliquer les causes du 
fonctionnement aberrant de notre société, étudier les tentatives de 
soulèvements passées et les causes de leurs échecs, commencer à 
s'organiser pour changer réellement de logique. De leur côté, les 
travailleurs sociaux de toute sorte —qui constituent la plus grosse partie de 
nos lecteurs— peuvent tout à fait expliquer qu'un autre monde est possible 
dans le cadre de leur travail professionnel. Éduquer, ce n'est pas  
convaincre les jeunes dont nous nous occupons de supporter la société 
actuelle, et de baisser la tête, mais c'est les préparer à la changer, en 
s'essayant à vivre et à décider ensemble. Éduquer les jeunes à vivre comme 
des moutons, ce serait les préparer à se faire manger par les loups...


  Les mercredis du PapotinVidéothèque  PlTS

Écoutez bien vous les 
poètes d'Antony ! 

J'avais pour amie une femme.

Ses yeux de velours voulaient 
connaître tous mes secrets.


C'était comme toucher la Lune 
par un bras qui aurait pris 

naissance dans mon cerveau.
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